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Aucun appel aujourd'hu i  n 'est assez dra­
matique, personne n 'a une voix assez 
forte pour que le  problème de la pro­
tection de la nature passe défin itive­
ment du champ des considérations 
sentimentales, romantiques et esthé­
tiques, à un domaine d'appréciation plus 
sérieux, afin que l 'on comprenne ce que 
sign ifie la conservation de la nature 
pour la propre conse·rvation  et la  propre 
survie de l'homme. Chaque dévastation 
perpétrée à la surface du g lobe est 
destinée à retomber gravement, tôt ou 
tard, sur ses auteurs. Chaque troub!e 
dans les dél icats équi l ibres nature ls  se 
répercute sur le  mi l ieu ambiant dans 
lequel et grâce auquel nous vivons.  
La gravité des problèmes n'a pas trouvé 
une incompréhe-nsion tota le  auprès des 
gouvernements. Des in itiatives nationales 
et internationales ont réussi à retenir 
une attention p lus grande et officiel le 
sur les problèmes de la  protection de 
la nature en les rattachant opportuné­
ment à ceux plus faci lement compris de  
la conservation des  ressources ter­
restres. 
Parmi les moyen's les p lus efficaces 
utilisés dans le  monde, i l convient de 
soul igner l ' institution de zones proté­
gées dans lesquelles se réalisent, sous 
des formes variées, la conservation du 
mi l ieu naturel. L'aspect le  p lus complexe 
et le plus satisfa isant de cette conser­
vation est représenté par la  création 
des parcs nationaux. 
Les parcs nationaux sont apparus, en un 
premier temps, sous une forme quelque 
peu d ifférente de cel le  actuelle, en rai­
son d'exigences que l'on pourrait qual i ­
f ier d 'esthétiques et artistiques. A partir 
de 1853, la protection d'une partie, de 
la forêt de Fonta inebleau a été réclamée 
par un  group� de .Peintres français, 
dont Gustave Courbet. En 1 972, les 
amencains instituaient le  premier parc 
national à Yellowstone, dans l'Etat du 
Wyoming.  
La Conférence Internationale pour la 
Protection de la  Faune et de  la Flore 
en Afrique, tenue à Londres en novembre 
1 933, définissait les critères du parc 
national : 
• L'expression- parc national dési­
gnera une aire : 
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Nous avons emprunté la premi ère part ie  de 
cette i ntroduct ion  à une étude de M. Jean· 
Pau l  PAYRE faite dans le  cadre de I 'Un iver· 
s i té des Sciences Socia les de G renoble , 
U E R Faculté de Droit ,  i l  y a que l ques 
années, ma is dont la formu lat ion nous a 
paru être touj ours actue l le. 
Nous pr ions M. PAYRE - dont nous ne passé· 
dons pas l ' adresse - de nous excuser de cet 
emprunt qui est un hommage rendu à l a  clarté 
de son exposé . 
ESPACES 
PROTÉGÉS 
a) placée sous le contrôle public, 
dont /es limites ne seront pas chan­
gées et dont aucune partie ne sau­
rait être transférée sauf par l'auto­
rité législative compétente ; 
b) mise.. à part pour la propagation, 
la protection et la conservation de 
la vie esthétique, géologique, pré­
historique, archéologique et d'autres 
intérêts scientifiques au profit, à 
l'avantage et pour la récréation du 
public en général ; 
c) dans laquelle la chasse, l'abat­
tage ou la cGpture de la Faune et 
la destruction ou collection de la 
Flore est interdite, sauf par /'entre­
prisa ot.i sous /a direction ou le 
contrôle des autorités du parc ». 
Le 1 er décembre 1 969, à New-Delhi, une 
résolution adoptée par la 1 0e assemblée 
générale de I 'U.I .C.N. affinait cette dé­
fin ition : 
• Un parc national est un territoire 
relativement étendu : 
1) qui présente un ou plusieurs éco­
systèmes, généralement peu ou pas 
transformés par l'exploitation et 
l'occupation humaine où /es espèces 
végétales et animales, /es sites 
géomorphologiques et les habitats 
offrent un intérêt spécial du point de 
vue scientifique, éducatif et récréa­
tif ou dans lesquels existent des 
paysages naturels de grande valeur 
esthétique et 
2) dans lequel la plus haute auto­
rité compétente du pays a pris des 
mesures pour empêcher ou éliminer 
dès que possible, sur toute sa sur­
face, cette exploitation ou cette 
occupation, et pour y faire effecti­
vement respecter /es entités écolo­
giques, géomorphologiques ou es­
thétiques ayant justifié sa création ; 
et 
3) dont la visite est autorisé�;!, sous 
certaines conditions, à des fins ré­
créatives, éducatives et culturel­
les ... • 
Si l 'on sait donc aujourd'hui ce qu'est 
un parc national, force est de constater 
que tous les parcs nationaux ne sont 
pas identiques. Le.s parcs nationaux d if­
fèrent par leurs final ités, sans que 
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celles-ci s'excluent mais bien au con­
tra ire se cumulent. Très schématique­
ment, i l  semble. que l 'on puisse les 
chasser en trois groupes. 
1 - parcs ayant un  but essentiellement 
éducatif et récréatif (par exemple parc 
américain de Yellowstone) 
2 - parcs dont la final ité principale est 
d'assurer ·Ja protection du milieu naturel 
(tels certa ins parcs africains) 
3 - parcs qui ont pour fonction essen­
tielle de • contribuer à la réactivation de 
régions que l'homme en présence d'une 
nature rude a tendance à abandonner •(1 ) 
Les Parcs naturels régionaux tels qu' i ls  
ressor�ent de la conception française 
mise en œuvre depuis un peu plus de 
dix ans, se rapprochent de cette dernière 
conception,  sous une forme extrêmement 
souple qui peut donner l ieu à des d i­
mensions et à des caractéristiques très 
variables. 
Les parcs naturels rég ionaux ne sont 
pas des sanctuaires de nature, même 
s'ils comprennent dans leur périmètre 
des réserves et des espaces bénéficiant 
d'une protection spéciale où les activi­
tés traditionnelles en particu l ier agri­
coles, artisanales, cunégétiques, hal ieu­
tiques et touristiques sont maintenue. Ce 
sont des espaces qui,  en France, sont 
défin is avec l 'accord des communes inté­
ressées. Cel les-ci souscrivent à une 
• charte • constituant la • lo i  fonda­
mentale • de l 'espace qui a été délimité. 
Cette charte précise les frontières, les 
structures, les équipements du Parc : 
el le esquisse les directions • privi�é­
g iées • dans lesquelles on entend favo­
riser l 'aménagement et le développement 
rural : elle prévoit des mesures parti­
culières de protection de la nature et 
de sauvegarde de l 'environnement, el le 
ienvisage le• équipements touristiques 
d 'accueil ,  de lo isirs et d'animation cultu­
rel le.  E:Je précise enfin les moyens du 
Parc et les modalités de révision éven­
tuel le de la • Charte • ou d'extension 
à d'autres communes. Un parc naturel -
( 1 )  Y. B ETOLAUD et B. FISCHESSER 
• Protect ion et Aménage·ment des ressources 
nature l les •. Aménagement et Nature 1966 - n• 1 
p. 11 . 
en France du moins - peut être à cheYal 
sur plusieurs départements. 
Cette conception est, sur le plan juri­
dique et formel, assez particulière à la 
France, mais on trouve à l 'étranger des 
formules de • Parcs • qui ont des buts 
et des formes d'organisation assez ana­
logues : il est bien évident d'ailleurs 
que, dans un contexte tel que celui des 
Pays-Bas par exemple, un parc national 
se présenter_a d'une façon très diffé­
rente de celle que revêtirait un parc dans 
les Alpes ou les Pyrénées, un parc in­
sulaire à la. surface limitée de tous 
c6tés ou un parc de détente périurbain. 
On peut donc dire que, depuis le parc 
sanctuaire de Nature quasi inviolée, gé­
néralement appelé • Parc National • 
jusqu'à la modeste réserve de chasse, 
en passant par toutes les formes de 
parcs dits • nature.ls • ou • régionaux • ou 
• de loisirs •, etc. où les activités hu­
maines occupent une place plus ou moins 
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grande, on trouve en Europe toute la 
gamme des espaces • protégés •. 
Nous avons pensé qu'il serait intéressant 
de demander à une. équipe qui actuelle­
ment travaille dans un pays encore re­
lativement pauvre en parcs de différents 
types - l'Espagne - et dans une ré­
g ion aujourd'hui autonome - la Cata­
logne - où s'est exercée depuis quel­
ques décennies une pression touristique 
considérable et souvent insuffisamment 
contr61ée qui a abouti à privatiser, à 
banaliser, à défigurer de très vastes 
secteurs surtout c6tlers - de; nous don­
ner le fruit de ses réflexions et de son 
expérience. Les problème.s et les diffi­
cultés que rencontrent nos amis d'outre­
Pyrénées sont parfois ceux que d'autres 
pays ont connus et quelquefois résolus 
Il y a plusieurs années, parfois des pro­
blèmes qui ne se posent pas ail leurs, 
qui n'y ont pas été posés ou qui ne s'y 
posent pas encore. 
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Les Idées que l 'on trouve dans certains 
textes peuvent sembler par trop fami­
l ières et acquises par des lecteurs de 
pays où le concept de protection est 
entré dans les faits et dans les textes 
depuis plus longtemps, mais Il est ex­
trêmement utile de temps en temps de 
revenir aux sources, de réfléchir à nou­
veau sur les motifs de l 'action engagée, 
quitte même parfois à avoir l ' impression 
de répétition en retrouvant des accents 
et des. arguments qui peuvent avoir été 
déjà développés Il y a quelques années 
dans notre revue. 
Les réflexions et l 'expérience exposées 
dans ce numéro rejoignent àîlr bien des 
points celles d'autres pays mals pré­
sentent des caractéristiques propres, 
transposables surtout dans les réglons 
de l'Ouest méditerranéen mais néan­
moins riches en ense.lgnements pour 
toutes les autres régions. 
A. & N. 
